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intéresser davantage, c'est d'apprendre l'histoire de cette
âme, et par quelle voie d'épreuves et d'obscurités Dieu la
voulut conduire, avant d'en faire l'iiÎtiatrice d'un s ihardi
projet. Et si le nom de l'héroïne doit rester à couvert pen-
dant un certain temps, du nmoins pouvous-nous, à l'aide de
documents officiels déjà publiés par le journal l' Uliivers,
refaire une à une les étàpes de sa vocation eucharistique.

A vrai dire, elle ti'en eut pas d'autre. Sont dés;ir de-
la vie claustrale, un désir voulu et raisonné où l'attrait
naturel n'avait aucune part, ne fut jamais comiplèteilelt.
réaisé. "Ange" authentique d'abord, puis, successive-
ment, "IEnfant de Marie " et "'Ruban Bleu " au Sauré-
Coeur, elle y donna entière satisfaction au point dle vua
piété et régularité, sans que jamais la manîtreLsse générale,
une liseuse d'ftres accomplie, ait eu l'occasion dle décou-
vrir le moindre signe de vocation particulière Cependant,
une annéýe environ après sa sortie du p>ensionnat, elle entra
dans une petite communautés vouée au service dles orphelins,
y persévéra quelque temps, et se disposait mêmne à faire
profession, lorsque la Supérieure mou rut. Et commne l'oeuvre
Commu~ne reposait en partie sur cette femme, la maison su-
bit alors une telle, é,preuve, qu'un jésuite éclairé conseilla
à la novice dle chianger dle voile et d'aller rejoindre tses an-
ciennes maitresses. Elle obtemiperai]ocilemnient. "Mon Dieu,"
disait-elle, "4je nie laisserai conduire par votre Providence.
Il Mais, si vous m'accordez le chioix, donnez-moi une vie
Il'hniniliation et dle sacrifices." Elle dlut sentir que sa de-
mnde était exautcée à l'accueil un peu distant qu'on lui fit
au Sacré-CSeur. Oni se rappelait qu'aux jours, dlu pensionnat,
Ma~demoiselle X.aprè,s avoir obtenu des succè's partiels dans

'la préparation dles examens, courait -à u échec inévitable,
dès qu'il s'agissait dle paraître en pub) ic ; et les malicieuses
conventinos8 l'avaient soupçonnée d'organiser ces petits dé-

esrsen vue dle satisfaire une étrange soif d'humiliation
et des tendances mystiques exagérées. Et puis, tant de per-
plexités, tant d'aspirations vagues et d'inutiles démarches

seblaient autoriser uin brin de créance à la réputation (le
Il pauvre tête. qui la précédait partout. (1) Vingt-quatre
heures après son arrivé, la postulante reçut de la Mère

(i En réalité, cet embarras persistant et. sutout, l'explication qu'elle
endn-fn nnu à sa con'cience: -- je veux me' faire religieuse, non0paatrit, miais par crainte de refuser quelque chose à N~otre -eigneur.-


